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1.
Santa Fe, Nouveau-Mexique, Etats-Unis, septembre
Carla Lopez gara sa voiture sur le parking du premier marché de fruits et légumes qu’elle croisa sur sa route et, sans perdre une seconde, s’approcha de l’étal situé légèrement à l’écart des autres. C’était de là que provenait le parfum reconnaissable entre tous du piment vert grillé.
Elle huma cette odeur avec plaisir, fermant les yeux pour mieux savourer l’instant de ces retrouvailles.
Rien ne symbolisait mieux Santa Fe et l’Etat du Nouveau-Mexique, que ce condiment dont étaient faites les ristras, ces chapelets de piments qui ornaient le seuil des maisons. Ce piment, qui était vert au moment de la récolte, prenait en séchant une belle teinte rouge.
Décoratif, et précieux pour relever les spécialités culinaires locales !
— Quelque chose me dit que vous en mourez d’envie ! s’exclama le marchand avec bonne humeur.
Il surveillait d’un œil expert les différents paniers métalliques tournant lentement au-dessus du feu. Au contact de la flamme, la peau des piments se craquelait, laissant échapper de petits crépitements secs.
« Cette épice a décidément tout pour plaire, songea-t-elle. Elle vous régale non seulement le nez et les papilles, mais aussi l’œil et l’oreille. »
— Je crois que je pourrais en dévorer un sac entier, avoua-t-elle avec un soupir de gourmandise. Voilà trois ans que je n’en ai pas mangé de frais.
Et elle était bien décidée à rattraper le temps perdu, avant même de prendre possession des clés de son nouvel appartement ou d’aller embrasser sa sœur.
— Ma pauvre ! rétorqua son interlocuteur, compatissant. En ce qui me concerne, je serais incapable de m’en passer… surtout pendant aussi longtemps. Tenez, goûtez-moi ça ! ajouta-t-il en lui tendant une assiette sur laquelle il avait disposé deux piments encore fumants.
— Oh ! merci beaucoup, s’exclama-t-elle, touchée par sa sollicitude, avant de mordre délicatement dans la pulpe légèrement tiède. Hum ! C’est encore meilleur que dans mon souvenir.
Elle adorait cette douce chaleur qui lui envahissait la bouche, ce goût épicé qui mordait légèrement la langue et cette saveur inimitable qui influençait non seulement la cuisine régionale, mais aussi la culture, comme nulle part ailleurs.
— Rien de tel pour faire disparaître le mal du pays ! décréta le commerçant. En tortilla avec un peu de fromage râpé ou en ragoût, le piment vert a le pouvoir de vous guérir de tous vos maux. Il donne du piquant non seulement aux plats, mais aussi à la vie !
— Ma mère ne cessait de me le répéter quand j’étais petite, murmura-t-elle, avec un sourire nostalgique.
La famille Lopez ne dérogeait jamais aux traditions du Nouveau-Mexique et son respect des coutumes locales englobait, bien entendu, la gastronomie.
— Vous vivez dans le coin ? s’enquit-il tout en versant le contenu d’un panier métallique dans un grand conteneur afin de le laisser refroidir.
— En fait, j’ai grandi ici. J’y reviens le temps d’une visite.
Une « visite » qui durerait les deux mois de son contrat à l’hôpital de Santa Fe. Ensuite, elle reprendrait la route pour exercer ailleurs ses talents d’infirmière. Bien sûr, cette vie professionnelle itinérante n’avait pas que des bons côtés, mais elle lui convenait parfaitement pour l’instant et elle n’avait nulle intention d’en changer.
— Alors, bienvenue dans notre bonne vieille ville de Santa Fe, conclut le marchand sur un clin d’œil complice, tout en lui préparant un énorme sac de piments grillés.
Carla ne pouvait détacher son regard des paniers qui tournaient lentement au-dessus du feu. Elle n’avait jamais vraiment prêté attention à ce spectacle quand elle habitait ici. Depuis, elle avait pris conscience de l’importance de certaines choses, et s’était fait la promesse de ne plus jamais se priver aussi longtemps de cet ingrédient frais, dût-elle le cultiver dans des bacs à fleurs !
Il y avait peu de plaisirs dont elle refusait de se passer. Le piment vert du Nouveau-Mexique arrivait en tête de liste, talonné de près par le chocolat et le café, puis les chaussures…
Décidément, son séjour dans sa ville natale s’annonçait sous les meilleurs auspices. Elle comptait bien le mettre à profit pour redécouvrir cette belle capitale de l’Etat du Nouveau-Mexique où se côtoyaient tant de cultures différentes, ses maisons dont l’architecture reflétait encore le style traditionnel des Amérindiens Pueblo et, enfin, son désert aux couleurs inimitables.
— Laissez la vapeur s’évaporer complètement avant de les congeler, conseilla le vendeur en transportant l’énorme sac jusqu’à la voiture de Carla.
— Entendu et merci encore pour votre gentillesse, répondit la jeune femme qui avait réussi tant bien que mal à trouver de la place dans le coffre.
Le cœur léger, elle démarra le moteur et prit la direction du quartier où résidait sa sœur.
*  *  *
Le lendemain matin, Carla se présenta comme convenu à 7 heures au service des urgences de l’hôpital et se rendit directement au bureau des infirmières, lequel n’avait guère changé en trois ans.
— Vous êtes Mlle Lopez ? s’enquit une jeune femme blonde.
— Oui, votre nouvelle recrue, confirma Carla que son statut d’intérimaire plaçait automatiquement dans la position de nouvelle employée.
— Bonjour, je vous attendais. Je m’appelle Elaine. Bienvenue parmi nous.
Carla ne se rappelait pas l’avoir croisée lorsqu’elle travaillait ici. Rien de plus normal car le personnel affecté aux urgences se renouvelait régulièrement afin d’éviter que la routine ne s’installe. La peur de l’habitude était aussi l’une des raisons pour lesquelles Carla avait choisi d’exercer son métier de façon itinérante.
Elaine jeta un coup d’œil sur son bloc-notes.
— Ici, tout le monde se tutoie, c’est la coutume. Alors, si tu n’y vois pas d’inconvénient, autant commencer tout de suite. Kenny va te chaperonner toute la matinée. Cela te permettra de découvrir les locaux et de rencontrer les autres membres de l’équipe.
— Parfait, déclara Carla, songeant qu’elle devait déjà connaîre bon nombre de ses futurs collègues.
— Tu peux laisser tes affaires dans notre salle de repos. Désolée, je n’ai pas encore eu le temps de m’occuper de ton casier, mais le nécessaire sera fait d’ici ce soir.
— Merci.
Carla prit le couloir en direction de la salle où infirmières et médecins s’accordaient des pauses bien méritées entre deux urgences. Elle poussait la porte quand l’Interphone diffusa le message suivant :
« Préparez-vous à recevoir une accidentée de la route. Que tout le personnel disponible se rende en salle de traumatologie no 1, je répète, en salle de traumatologie no 1. »
Elle ne prit pas le temps de réfléchir. Elle balança son sac à dos sous la table et se précipita vers la salle indiquée. Il n’y avait pas une seconde à perdre, car seuls les cas graves nécessitaient une telle mobilisation. En chemin, elle croisa Elaine qui s’apprêtait à accueillir la blessée.
— Dis-moi ce que je peux faire pour aider ! s’exclama-t-elle, son pouls s’accélérant à la perspective de l’intervention qui les attendait.
— Mais, tu viens juste d’arriver ! objecta Elaine sans chercher à dissimuler sa surprise. Tu n’as même pas eu cinq minutes pour prendre tes marques ici. Tu te sens vraiment prête ?
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